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col altéré, ne se repercuterait pas primitivement sur re8tomac,mais se

porterait sur tout le tube digestif, dont il augmenterait l'excitabilité

jusqu'à l'état pathologique, et déterminerait, ians certaines régions de

l'intestin, au pylore, à l'angle ilio-pelvien du colon descendant (Geof-

roy) des spasmes localisés ou des contractures, qui troublent le péris-

taltisme et provoquent l'intolérance de l'estomac. Cette hypothèse

pathogénique paraît être confirmée, non seulement par certaines ob-

servations cliniques dans lesquelles ont été nettement perçus ces

spasmes et ces contractures aux endroits indiqués, mais par les suc-

cès qui ont fait souvent suite aux moyens thérapeutiques (fi'ictions,

massage, compression, dirigés systématiquement contre ces symp-

tômes localisés en dehors de l'estomac et de l'utérus. L'observation que

j'aurai à vous faire connaître et qui s'est compliquée d'une constipa-

tion opiniâtre suivie des symptômes de l'obstruction intestinale aiguë,

chez une jeune femme très nerveuse, chez laquelle le contact de la

moindre substance ingérée déterminait des contractions douloureuses

non seulement à l'estomac mais dans toute la cavité abdominale, per-

mettrait peut-être d'invoquer cette dernière hypothèse pathogénique

émise par le Dr Geoffroy.

D'un autre côté, on peut faii*e intei-venir une influence pathogé-

nique plus générale. En ett'et, l'observation démontre comme un fait

habituel, quo l'état de la grossesse, altère souv^ent profondément la

sensibilité de tout le système nei*veux et trouble l'équilibre physiolo-

gique des fonctions auxquelles il préside : ainsi peuvent s'expliquer

les changements de l'état moral, du caractère, les troubles capri-

cieux de l'estomac, les névralgies dentaires etc., que subissent la plu-

part des femmes enceintes. Dans ces conditions spéciales on entre-

voit facilement la possibilité de l'exagération de tous les réflexes ner-

veux, de ceux, particulièrement, qui dérivent des organes de la ges-

tation où le développement de l'œuf agit comme une cause perma-

nente d'excitation ou d'agacement des éléments nerveux ; et on ne

peut être surpris de leur répercussion fréquente sur les organes qui

sont unis aux organes génitaux par une solidarité anatomique ou

phj'siologique.


